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 En ce mois de décembre, à Toulon, un psychiatre hospitalier et six 

membres de l’ACF en MAP ont consacré une soirée à déplier quelques points 

essentiels du thème 2025 de la Section clinique d’Aix-Marseille, dont le titre 

Acte, acting out, passage à l’acte, déclinaisons de l’objet (a) dans la clinique, 

démontre tout son intérêt quant à la praxis analytique. 

 

 Les textes exposés ont mis en évidence l’importance d’un enseignement 

susceptible d’établir comment cerner ces différents concepts 

psychanalytiques, pour les repérer cliniquement et opérer afin que la conduite 

de la cure ne soit pas entravée. 

 

 Ainsi, l’acte ne s’assimile en aucune façon à l’action, celle-ci s’inscrit 

dans la durée, se pense, se planifie, tandis que l’acte tient à l’instantanéité, il 

marque une coupure qui provoque, dans l’analyse, un franchissement, un 

avant et un après. 

 

 L’acting out surgit quand l’interprétation a manqué, il signale un ratage 

du travail psychique. En lieu et place d’une opération de symbolisation apparaît 

sur la scène une représentation imaginaire laquelle tout à la fois expose et 

voile un réel. Que l’on pense à l’analysant d’Ernst Kris, cité par Lacan1, qui 

s’accuse de plagiat et s’en va après ses séances, dans un restaurant, déguster 

son plat préféré : des cervelles fraîches. Faute d’un acte qui le décale de sa 

jouissance en interprétant son symptôme, la pulsion orale émerge et 

l’analysant manifeste, à son insu, son rapport à l’objet a. 

 

 
1 Lacan, J., « La direction de la cure et les principes de son pouvoir », (1958), Écrits, Paris, Seuil, 1966, 
p. 598-602, et « Réponse au commentaire de Jean Hyppolite », (1954), Écrits, op. cit., p. 394-399. 



 

 

 Le passage à l’acte signale un moment d’abolition du sujet, lequel ne 

parvient plus à se soutenir, ni grâce au signifiant de l’Idéal du moi, I(a), ni grâce 

à son image, i(a). Réduit à son être d’objet a, il choit de la scène dans un acte 

irraisonné hétéro (Dora) ou auto agressif (La jeune homosexuelle). 

 

 La présentation et la discussion alertes de cinq textes courts ont donné 

un éclairage des différents angles d’étude, d’orientation lacanienne, que la 

Section clinique propose, qu’ils soient conceptuels grâce au module théorique, 

cliniques en assistant à la présentation de malade ou en se risquant à 

construire et écrire un cas de sa pratique pour le module d’élucidation de la 

pratique. 

 

 Dans cette Newsletter, vous pourrez lire les travaux entendus durant la 

soirée et les découvrir, si vous n’y assistiez pas. Ils constituent un avant-goût 

de l’étude et des rencontres que vous expérimenterez lors de la session 2025 

de la Section clinique Aix-Marseille. 

 
        


